
Connaissez-‐vous	  l’histoire	  de	  Saint-‐Ilan	  ?	  
	  
	  

LA	  FONDATION	  
	  
	  

1826 M. Achille du CLEZIEUX vient s'installer dans son manoir des 
Saint-Ilan. Frère en poésie de Lamartine et ami de 
Chateaubriand, "en traversant la Bretagne, il a vu les déserts de 
landes incultes, en traversant la France, il a vu les ateliers et les 
fabriques encombrées... L'Agriculture expire, faute 
d'agriculteurs, l'Industrie étouffe sous une charge d'industriels... 
Les paysans deviennent ouvriers... corps et âmes vont périr 
ensemble, loin du sol nourricier..." 
Ses voyages lui font connaître les écoles d'agriculture de 
ROVILLE, GRIGNON, GRAND JOUAN. 
De retour d'Italie où il fut reçu par le Pape Grégoire XVI, il fonde 
l'Œuvre de SAINT-ILAN en 1843.	  

	  
	  

1843	  –	  L’ECOLE	  D’AGRICULTURE	  ET	  DE	  JARDINAGE	  -‐	  1855	  
	  
	  

1843 Accueil de 20 enfants dans la ferme du manoir, venant de la 
Colonie du Martray, en Seine-Maritime. 
Encadrement : 2 anciens militaires, un comptable, un   

   surveillant. 
Règlement : Lever à 5 heures, puis, chaque jour : 9 heures de 

  travaux agricoles et 2 heures de classe. 
1844 Subventions des Administrations départementales des Côtes-du-

Nord et du Finistère. 
1845-1846 
1846-1847 

Grande famine en Bretagne, à la suite de deux hivers très rudes. 
Des milliers de morts. 
6736 enfants trouvés abandonnés, orphelins. 

1846 Au Congrès Breton, M. du Clézieux sollicite la creation d’une 
Ecole Pratique d’Agriculture et de Jardinage, pour des enfants 
pauvres. 

1847 Des dons exceptionnels sont faits, dont ceux de Chateaubriand, 
Mme Récamier, Sainte-Beuve, Guizot, le Lieutnant-Général de 
Lamoricière, etc… 
Construction d’une maison pouvant contenir 45 élèves, et des 

ateliers, entourés d’un domaine de 40 hectares. 
Création de l’Institut des Frères Laboureurs de Saint-Ilan, pour 

assurer l’encadrement de l’œuvre qui deviennent ensuite les 
Frères Léonistes. 
Début de la construction de la Chapelle.  

1848 Effectifs : 30 élèves colons agricoles, 



  2 moniteurs, 29 contremaîtres, 1 patron directeur, 2 
   aumôniers, 1 médecin, 1 vétérinaire, 1 régisseur, 1 
   instituteur primaire, 3 sœurs de La Providence, 1 
   garde, personnel des ateliers 
Nouvelles implantations : essaimage de l’Œuvre de Saint-Ilan 

- La Lande au noir, en Meslin. (domaine de 40 ha) 
- Bellejoie, en Loudéac. (domaine de 60 ha) 

1849 Réussite de l’Œuvre de Saint-Ilan : 
- Des Commissions d’Etudes viennent d’Italie, des Etats-

Unis. 
- Fortes subventions du Gouvernement et du Conseil 

Général des Côtes-du-Nord. 
- Proposition de gestion de 2500 ha en Bretagne. 

1851 Mr. du Clézieux, passablement débordé et fatigue, suscite la 
création de la Société Auxiliaire de l’Œuvre de Saint-Ilan pour le 
suppléer. 

- Nouveaux dons très importants : Napoléon III, 
l’Impératrice Eugénie, etc… 

- Création d’une Société Civile à laquelle est remise en 
donation le domaine de 25 ha et les filiales. 

1852 Des difficultés de fonctionnement, matérielles, psychologiques et 
spirituelles surgissent. 

1855 Mr. du Clézieux tente de confier l’Œuvre à la Congrégation des 
Frères de Ploermel, qui se désiste. 
L’Œuvre est alors confiée à la Congrégation des Pères du Saint-

Esprit.  
	  
	  
1855	  –	  COLONIE	  PENITENTIAIRE	  ET	  ECOLE	  DE	  JARDINAGE	  _	  1903	  

	  
	  

1855 Des difficultés surgissent entre les anciens Frères et les Pères 
du Saint-Esprit. Avec beaucoup de compréhension mutuelle, les 
frères léonistes s’intègrent dans la Congrégation des Pères du 
Saint-Esprit et la plupart entrent dans la Congrégation.	  

1856 Essaimage de l’Œuvre, creation de l’Œuvre de Saint-Michel en 
Priziac et Langonnet, mais abandon progressif des premières 
filiales. 
Accueil d’orphelins, 1/5ème de l’effectif, et de jeunes 
délinquants envoys par la Direction Nationale des Prisons. 
L’Œuvre deviant en partie “Maison d’Education Surveillée”, et 
se poursuit avec réussite, les spiritains devenant des 
spécialistes en matière de réforme de l’enfance délinquante. 
 

  
 Evolution des effectifs : 



1863 : 146 colons, 
1869 : 130 colons, 
1872 : 60 colons, 
1874 : 203 colons, 
1878 : 214 colons, 
1884 : 190 colons, 
1893 : 270 colons, 
1898 : 225 colons, 
1900 : 140 colons, 
1903 : 44 : colons. 
Les lois Combes de 1903 mettent un terme au fonctionnement 
de la section d’Education surveillée. 

	  
	  

	  
1903	  	  –	  	  ECOLE	  D’HORTICULTURE	  

	  
ECOLE	  PRIMAIRE	  SUPERIEURE	  ET	  

	  
SEMINAIRE	  DE	  VOCATIONS	  TARDIVES	  	  -‐	  	  1939	  

	  
	  

1903 Redémarrage avec les orphelins, certains religieux se 
spécialisent dans les travaux horticoles dont les résultats sont 
couronnés de médailles et de prix d’honneur.	  

1912 Maison inoccupée en partie. 
1913 En Janvier, transfert de l’Ecole Normale d’Instituteurs Libres 

de Mesmières (Seine-Maritime) à Saint-Ilan. 
Renfort en personnel de prêtres diocésains. 

1914 La guerre désorganise tout. 
Saint-Ilan héberge le Noviciat des Frères de Chevilly-Larue qui 
vient s’y réfugier. 
Réquisition de l’Etablissement pour server d’Asile à des 
prisonniers civils (une centaine) qui travaillent sur les terrains. 

1919 Création du Séminaire des Vocations Tardives. 
Pendant les 20 années suivantes, les jardiniers horticulteurs 
font leur chemin et beaucoup “s’installent” dans la profession. 
180 prêtres ont été formés à Saint-Ilan. 

	  
	  

1939	  	  –	  	  ECOLE	  D’HORTICULTURE	  -‐	  ECOLE	  DES	  MISSIONS	  	  -‐	  	  1975	  
	  
	  

1938-1939 Episode “Maurice Bavaud”. 
1939 Mobilisation des élèves des Vocations Tardives. 

Réquisition des bâtiments  pour en faire un Hôpital militaire.	  
1940 Occupation de Saint-Ilan par les Allemands. 



“Direction” du père Carlet, jusqu’en 1950. 
Repli de l’Ecole à Saint-Michel en Priziac (Morbihan) 

1944 A la Libération, les spiritains rentrent à Saint-Ilan. 
Création d’un Séminaire de Jeunes et de classes secondaires à 
l’Ecole des Missions. 
La Section horticole s’amenuise puis repart. 

1946 Le 4 mars, transfert solennel des reliques de Saint Léon du 
Chateau Mr du Clézieux à la Chapelle de Saint-Ilan. 

1953 Arrivée du père Gabriel David, qui restera jusqu’en 1957, où il 
doit partir se soigner. 
Lancement du terrassement du “Préau”. 

1957 “Direction” du père Le Gal, jusqu’en 1961. 
Création de l’Association de Gestion de l’Ecole d’Horticulture. 

1958 Reconnaissance officielle du Centre d’Apprentissage Horticole. 
1960 Inauguration de la “Salle de Basket”, le 2 juillet, comprenant 

également les classes de 4ème à 1ère et une salle de spectacle. 
Les lois sur l’Enseignement Agricole accélèrent le 
développement et les aménagements. 

1961 Plantation d’un verger expérimental. 
Retour du père Gabriel David, comme directeur, jusqu’en 1967. 

1962 Demande de subvention pour la création d’un nouveau 
bâtiment (Bâtiment blanc ou A). 

1964 Construction du Bâtiment blanc, et du Bâtiment B pour le 
séminaire. 
Premiers coups de pioche pour la “Piscine”. 

1966 Inauguration et installation dans les nouveaux locaux. 
Une nouvelle équipe de direction et d’animation où religieux et 
laics cohabitent. 

1967 “Direction” du père François Nicolas, jusqu’en 1975. 
 Evolution des effectifs de l’Ecole des Missions : 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



1968 Reconnaissance officielle des cycles I et II. 
Depuis sa fondation, Saint-Ilan a fourni 3118 professionnels de 
l’horticulture. 

1971 Création de la Section Techniciens Supérieurs, qui sera 
reconnue en 1975. 

1972 Première publication de “L’Ortie Colle”. 
1975 La Communauté des Pères du Saint-Esprit quitte Saint-Ilan. 

Le dernier Supérieur sera le père Emile Jacquot, (condisciple de 
Maurice Bavaud). 
Quelques spiritains (dont le père VIATTE) restent travailler à 
l’Ecole d’Horticulture. 
L’Ecole d’Horticulture occupe tous les locaux de Saint-Ilan. 

	  


